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EXPLICATION

DE I^'IMAGF.-

Cette Imn<îo roprcVente à la fois l'abandon affreux dc3 enfant

i,lolâti-eP, et Tomprcssomc!»t (las catlioliques i\ venir à leur

secours.

On voit d'une part ces petits enfans jetés dans les eaux des

fleuves, à moitié dévorés par les chiena et les pourceaux, ou

mis en vente par leurs parents dénaturés; de l'autre, on voit

les prêtres, les religieuses, les fidèles, les enfans catholiques

surtout, les recueillant, les ncbetant, ot leur procurant la grâce

du saint Eaptéuio.

Au-dessus, on appcrçoit le divin ENFANT JÉSUS, les yeux

tournés vers ces enfans, et semblant dire: J'ai pUié de cette

multitude d-infortnnh. A sf:s pieds est le fondateur de la Ste.

Enfance, qui prie pour sou œuvre. De l'autre côté se trouvent

la Sle. Vierge et St. Joseph. La Ste. Vierge a le cœur percé de

douleur à la vue do ces innombrables viclimes. Elle prend.leur

cause on rauin, aiu.i <iue St. Jo.'^eph qui paraît exposer leur

triste situation. Dans le haut sont les uuo;es des petits enfuns,

ils les rccommiindont au Seigneur.
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O vom qiio Diou a oom^)lôs fie sos Ijioif.iits, voyez s'il est

une inlbrluuc semblable à la nôtre....

au! de Ga.VCK, S.\UVEZ-NOU.S, C.Va NO'JS I'lî;iU330N.=i.



ŒUVRE DE LA STE. EITFANCE.

()hj(t, Snuvcr
r.'iiiu'ct Iccorpa
des pMivrcH pe-
tits ( iit'aiiM iiill-

ilôli'H, r'(^st-à-

(liro: !• l'r()iiin>r le IcipL^ino h a^wx
<iui soiitcM tlaiwr do mort; iîullju'ho-

tcr ct'U.v (jui pi-iivoiil (-ti-o coiisorvés;
.<o Les («lover

(lîins lt>s t5col('S

et iisilos déjà,
oxisLnuts, et les

• xnVnarcr.ldove-
iiir IcsH'iuvciM'S
(II) leurs frères;
4" Fonder de
nouvelles ùcoles ' •

'
1 dans ces pays

idolâtre».
!(lt'i)j!êns. Hi^unir tous les e.nfans chrétiens autour do

.Tt^siis Kril'ant, pour en faii;! il son exemple, loii .sauveiu"!^
d's onlans les plus abandonnés du monde, l'our cel;i.,

leur deuiaiider: l" La réeitation quotidieniio d'ini Avo
jr.n'ui, îivce, l'invocation: Vierfje Marie et St. Joseph,
%>fii'S^ poiii' nan.i et pour (es paucrcs peiits eiifuns
intulè'es; 2" Une aumône* (Vnn sau par mois, 12 sous
l)ar nu. Quoi Jeniu' oa'ur pourrait se refuser à cela?
Qiit'lio mire no b'ompr<*sse,rait d'appeler, par c4'tto
bonne aiuvro, la protection du Ciel, sur sa petito
.famille?

Tout enfant dt^puis son baptftmo insqu'à 21 aji. fit

au-delà, s'il devient nvombro d(,' la l'ropajration de la
•Foi, est appelé à, faire partie do cette Association.

Avcmtaf/ct, On a part aux prières et bonnes omvres
fies niissii;niiair(!S,—;iux messes sans nombre qui se
(lisont poui' les Associés tant morts que vivante,—à la
])r(;te('tion des anges de ces petits enfans,—aux in<lu]-
pMicos préeieus(>s accordées par Giégoire XV'I et l'io

IX, i\ la Sto. Enfanc(>.
Los mères chrétionnos, en particiUior, ont plus d'(!a-

jiérance d(^ voir tous leurs enfans arriver ù, la grâce du
sa,int Baptfme. Les enfans sont assurés de re<!Cvoir])lus
de çrâ(^es i)our se préparer à, leur première communion.

PRIÈRE À L'ENFANT JÉSUS.

O.Jésus enfant, qui avez voulu ^tro sauvé par les soins
do.losepli (>t do 3iari(ï du iiirusncre des iiuiocents, et
{nmpi'usev poui- ces tendres martyrs la perte d'une vie
leniporelle pjir le don d<( la vie éternelle; Jésus, ami
des enriuits, recevez avec bonté, bénissez et sanctifit^/,

des enfants qui se dévouent et se con-^acrent il votre
sainte Lufnuce, pour (bn'enir à votre exemple, et sous
la protection do ."Maritï et de .losepli, les sauveurs des
pauvres petits enfants inlidèles. Aiusi-aoit-il.
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L'Œuvre de l:i iS^t^ Enfance, fondée par Mgr.

do Forbin Janson, a pour but de venir au secours

des enfante infidèles et spécialement de ceux

de la Chine.

Pour comprendre toute Vlmportanœ de cette

belle Association, il faut connaître l'extrême

misère des enfants de ces contrées idolâtres,

—

lebienque cette Œuvre est appelée à faire parmi

eux aussi bien que parmi les enfants <3atho-

liques, etc.

Si quelques personnes, sous un prétexte ou

eous un autre, ne donnent que peu d'attention

à la Ste. Enfance, c'est parcequ'elles n'en ont

qu'une faible idée. Qu'elles lisent donc ce petit

écrit, et la Ste, Enfance sera pour elles, comme
pour toutes les personnes qui la connaissent,

«ne Œuvre chérie.

lo. ÉTAT DÉPLORABLE DES ENFANTS DE LA CHINE.

Tel est le triste soit des enfants de la Chine,

de ce vaste empire plus grand à lui seul que

l'Europe entière, de cet empire qui renferme

350 millions (Pâmes, que, comme autrefois dans

Rome et dans Athènes, les parents ont droit de

vie et de mort sur leurs enfants. Abusant de

e« droit, ils les exposent^ ils les vcudenty ils le^
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tuent^ sans qu'aucune loi ne les arrête. Aussi

est-ce par cenkiinesy par miUiers^ par centaines de

miUiefrs qut ces pauvres enfants périssent ÉrZfa^w^

«w?zec, jetés dans les eaux des fleuves, on exposé»

dans les rues ou sur les places publiques à la

voracité des chiens et des pourceaux qui les

mangent tout vivants. Les détails de ces hor-

reurs sont tels que s'ils n'étaient rapportés par

des hommes dignes de foi, par les missionnaire»

eux-mêmes, on ne pourrait les croire.

Ici, c'est un père dénaturé qui ensevelit son

enfant toute vivante avec sa femme qui vient de?

mourir ; là c'est une mère cruelle qui enfonce

son enfant dans un bourbier, sans se laisser

émouvoir par ses cris ; ailleurs, c'est le père et

la mère qui, d'un commun accord, écrasent sou»

une pierre leur enfant j sous prétexte qu'elle est

maladive, etc.

2o. ÉTABLISSEMENT DE LA Sl'E. ENFANOE.

Emu jusqu'au fond des entrailles, à la vue

d'une pareille irhumanité, Mgr. de Nancy fit

un appel à tous les cœurs généreux et sensibles,,

et en particulier à celui des enfants catholiques.

Cet appel fut entendu. A l'instant une Associa-

tion se forme ; elle n'est pas plutôt formée que

tout de suite elle est accueillie avec bonl'eur.

Elle s'établit d'abord à Paris. De Paris elle

s'étend à Lyon^ puis îl Bordeaux^ î\ Marseille^ A

TottîoKsc^ à Cand/i'ai, à Tours^ t\ Bezançon^ à

Bour^eSy à Avignon^ à Aix^ à Rouen^ à Orléans^
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à Nantes.^ à Strasbmirfr. partout. Bient''^', fran-

chissant les limites de la France elle se n'pand,

avec une incroyable rapidité, et ecjinnie par

enchantement, en Belgique^ en Hollande^ en

Prussej en Bavière^ en ^axeif en Aiftriche, «en

Suisse, en Savoie, en Italie, en Espas!;ne, en

Portu(rat, en Angleterre, en Irlande, et jusqu'en

Amérique dans lu' Louisiatie, \e Brésil,' \g Chili,

jusqu'en ^5/e, en Egypte, en P6^f.9^. Aujourd'hui

presque pas un coin de Tunivers où la Si^e.

Enfance ne soit connue. Tous ceux qui Vont

embrassée rivalisent de zèle pour la propager

et la soutenir. Les enfants des roiy, comme
les enfants du peuple, se font une gloire de

lui appartenir. Il n'est pas jusqu'aux soldats et

aux prisonniers qui ne s'efforcent de lui prêter

leur concours. Les protestants eux-mêmes, en

bien des endroits, ne peuvent se défendre de

l'aider.

3o. HEUREUX RÉSULTATS DE LA STE. ENFANCE
DANS LES PAYS IDOLATRES.

Dire le bien qu'a fait seulement depuis 1843

le concours de tant d'âmes charitable^, est im-

possible. En une seule amiée, en îwe seide pro-

vince, celle du Sut-chuen, la Ste. Enftmce est par-

venue à sauver, écrit Mgr. Pérochau, 99,807

enfants. Avec 1,000 francs, dit ce St. Evoque,

on assure le salut au moins à 4,000 enfants,

Avec 20 sous, et moins souvent, on peut sauver

de'ÂX ou trois âmes. Dans l'avant dernier Compte-

a2
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rendu, le iiombre des cnlanis sauvés s'élevait à

192,300. Dans le dernier, le nombre des enfants

achetés et baptisés en danger de mort, est de

216,464, sur lesquels 157,230 sont morts. Les

autres, les 4,796 «|'ai survivent, sont répartis dans

divers asiles soutenus par l'Œuvre, où on les

instruit, afin d'en fîiire un jour des catéchistes,

des missionnaires. Ainsi depuis di.i' ans, près

de denx millions d'enfants sont allés au ciel, et

c'est à la Sle. Enfance qu'ils le doivent. Com-
bien d'autres pourraient êtie sauvés, ajoutent

les missionnaires, si les moyens le permet-

talent !. . . Dans la seule ville d^» Pékin, on a

sauvé en ime seule année jusqu'à 9 înille enfants.

Avec 12 sous on en achète de 3 à 4
; quelquefois

on en reçoit pour rien ; nais la dilHculté, c'est

de les élever.

4o. AVANTAGES DE LA STE. :î:NFANCE POUll LES
ENFAN'l'S CATHOLIQ ;ES.

I- ).

Si avantageuse que soit aux enfants infidèles

lŒ'uvre admirable de la SU;. Enfance, elle ne

l'est pas moins aux enfants catholiques. Sans

parler en eflet des grâces cl des bénédictions

célestes qu'elle attire sur les familles, sur les

communaidés^ sur les paroisses qui en font partie,

sur les mères qui ont des enfants à faire baptiser,

sur les enfants qui se préparent à leur première

communion ; sans parler des prières et des bonnes

œuvres des missionnaires auxquelles elle donne

droit, sans parler de la protection qu'accordent
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aux Associés de la Sic. Enfance les anges

gardiens des enfants sauvés, quel profit n'en

résiilte-t-il pas pour les enfants catholiques qui

sont membres de cette touchante société ? Elle

leur fait apprécier le bienfait de la foi ;—elle

leur inspire des sentiments de reconnaissance

et d'amour envers Dieu, envers son église ;

—

elle les accoutume peu à peu aux œuvres de

charité ;—elle leur procure de ces jolies fêtes

dont le souvenir ne s'ëftace jamais, de ces belles

réunions d autant plus agréables qu'elles sont

plus innocentes. De là Vempressement de tous

les amis de Penfance à faire adopter cette Œuvre
à ceux et celles sur lesquels ils ont autorité.

De là ce nombre prodigieux d'Associés : phisde

800 mille. Qui oserait, après cela, se montrer

indifférent envers la Ste. Enfance ?

5o. ENCOURAGEMENTS DES ÈVEQUES ET DES AU-
TRES PASTEURS DES AMES.

Témoins du bien qu'opère la Ste. Enfance^

les Evéques, les Archevêques^ les Primais, les

Patriarches du monde catholique se sont em-

pressés de l'encourager, et aujourd'hui presque

pas. de diocèse où la Ste. Enfance ne soit en

honneur. Non contents de la bénir, de l'enri-

chir d'indulgences, les Souverains Pontifes ont

voulu l'établir à Rome, et à présent la Ste,

Enfance marche par l'impulsion et avec les

soins du Cardinal-Vicaire dans la ville éternelle.

A l'exemple des premiers Pasteurs, les Pas-
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leurs secondaires ont déployé le plus grand zhte

pour établir l'Association dans leurs paroisse».

Certains que loin de nuire aux autres œuvres,

loin de leur donner un surcroît d'ouvrage, l^x

Ste. Enfance ne ferait que les seconder en met-

tant plus de générosité dans tous les cœurs,

plus de bonne volonté, ils se sont efforcés de la

propager. Sachant que le meilleur moyen pour

réussir, c'était de répandre les Annales, lesj

Notices, d'avoir des Fêles oii il y eût Sermon^

Bénédictiof^ des enfafits^ Tirage des noms au sort,

etc., ils ont employé ces moyens et l'Œuvre

a rencontré partout l'enthousiasme le plus

prononcé.

ea ACnOîTS DE GRACES DES MISSIONNAIRES, ET
DÈS ENFA^'TS SAUVÉS.

'!

m

La vue du bien produit par la Ste, Enfance^

les encouragements des pasteurs des âmeg
étaient autant de motifs puissants pour tout

fidèle charitable et docile d'embra.'çser l'Œuvre.

La reconnaissance et des missionnaires et des

enfants sauvés ne pouvait pas agir moins effi-

cacement sur les cœurs. Impossible de n'être

pas attendri. " Ah ! s'écrient en effet ces bons
" missionr;iires, dans leurs lettres, nous vous
" portons tous dans notre cœur, chers Associés :

" il serait plus facile à une mère d'oublier son

" enfant, qu'à nous de vous oublier. S'il nous
" est donné de faire quelque bien ici, de sauver

" des âmes et de les envoyer au ciel, c'est à
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" vous qnc nous le devons. Aussi, croyez le

" bien, vous nêtes pas oubliés dans ?ios prières.

" Chaque jour des wesses sans nombre se disent

" pour vous. Il nous est impossible de vous
" exprimer tout ce que nos cœurs éprouvent de

"reconnaissance.*... Dieu seul pourra vous
*' récompenser."

" Actions de grâces vous soient rendue», chers

" bienfaiteurs, écrivent de leur côté les petits

" enfants sauvés ! Nous ne cessons de parler

" de vous, de prier pour vous. Que ne nous
*' est-il donné d'aller vous voir ! quel bonheur
" nous aurions a nous jeter à vos pieds, et à
" vous dire tout ce que nous avons d'amour et

" de reconnaissance pour vous au fond du
" cœur ! Dans l'impuissance où nous sommes
" de vous remercier comme il convient, nous
" conjurons le Dieu de bonté, qui amis en vous
" tant de charité, de suppléer à notre faiblesse. 7?

la. ORGANISATION DE LA STE. ENFANCE, etc.

La Ste. JEnfance, cette armée plus nombreuse

et plus puissante que ne le finirent jamais celles

d'Alexandre et de Napoléon, s'organise à peu

près comme la Propagation de la Foi qui

embrasse à présent l'univers entier. Elle se

compose de Douzaines, de Sous-divisions, de

Divisions. A la tète de chaque Douzaine, de

chaque Sous-division, de chaque Division, il y
a toujours un Chef. Ce Chef est ordinairement

la personne qui a formé la Douzaine, la Sous-
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division, la Division, et c'est elle encore qui a

soin d'inscrire l<^s noms des Associés, de dis-

tribuer les A/i/iales, et de recevoir las Souscriptions.

La Souscription est de 12 sous par cm, seule-

ment, un sou par mois. Pour augmenter le

montant des Souscriptions, les personnes zélées

(jui sont à la tête de l'Qiluvre, font ordinairement

des Loteries, des Bazars, etc. On profite de ces

circonstances pour faire connaître l'Œuvre aux
personnes qui ne la connaissent point.

Il n'y a point d'autres prières h réciter qu'un

Ave Maria, avec celte invocation : O Marie et

St. Joseph, priez pour nous, et pour les pauvres

petits enfants infidèles. Quand Tenfant est

trop jeune pour faire cette prière, une autre

personne peut la faire à sa place.

Tous les deux mois ordinairement, il y a

distribution de nouvelles Annales. On les fait lire

au plus de monde possible.

Tous les ans, vers Noël et Pâques, li\ où

l'Œuvre est encouragée comme il convient, il y
a Réunion générale des A^;Sociés, Dialogues,

Quête, Consécration kV'EAi[\{'jiïi\ io^^ns. Bénédiction

du très St. Sacrement, etc., Fête en un mot.

8o. INDULGENCES ACCORDÉES À LA STE. ENFANCE.

Par des rescrits successifs, Grégoire XVI et

Pie IX ont accordé à la Ste. Enfance les indul-

gences suivantes :

lo. Indulgence plénière, depuis Noël jusqu'à

la Présentation de Notre-Seigneur au temple,

—
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(lej)uis le deuxième Dimanche après Pâques,

jusqu'à la fia du mois de Mai, applicable avx

dmcsdiL Piirgaloire, pour tout associé, qui ayant

rempli les conditions ordinaires, assiste à une

messe dite pour l'Œuvre, riicme pour les enfants

qui n\mt pas encore fait leur première communion.

Egalement indulgence pUnière aux fêtes des

patrons de l'œuvre, savoir : de 1 a Présentation^

des SS. Anges Gardiens^ de Ht. Joseph., de St,

François-Xavier., et de. St. Vincent de Patd.

2o. Indulgence partielle dhin an pour les mem-

bres des conseils institués où à instituer, en

quelque lieu que ce soit, pour chaque réunion.

90. FACILITÉ DE L'ŒUVRK AUCUNE RAISON NE
PEUT DISPENSER D'EN ETRE.

Pour cire de la ;S/e. Enfance., il n'est pas né-

cessaire d'être chrétien, il suffit d'être humain.

Comment en effet voir une pareille boucherie

d'enfants, et une boUchcj-ie sur une si vaste

échelle, et ne pas être attendri ? Une difficulté

insurmontable pourrait seule empêcher de venir

au secours de ces pauvres enfants. Mais loin

de là. Afin de donner à la Ste. Enfance la plus

grande extension possible et sauver un plus

grand nombre d'enfants, on a posé les condi-

tions les plus simples ; dire un Ave Mmit» par

jour, donner un Sou par mois. Peut-on deman-

der nioins ? Qui oserait se récrier ? Qui oserait

refuser son concours à une Œuvre si facile?

Jamais un plus grand bien n'a été fait avec de

plus faibles moyens.
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Et qu'on ne dise pas : Je suis pauvre. Il n'y

a pas de pauvreté si grande qui empêche de

donner un 12 sou.

—

Mais je rCai pas le temps de

moccvper de cette Œuvre, Ce n'est pas le temps

qui manque, c'est la bonne volonté —Mais il

y a tant d"*autres bonnes œuvres! Oui, mais il n"y

en a pas de pareille à celle-là.— Nous avons nos

pauvres à soutenir. Vous pouvez les soutenir et

sauver en môme temps des enfants abandonnés.
—Plus tard, peut-être. En attendant des milliers

d'enfants vont donc périr ?—// y a encore bien

des personnes qui ne sont pas de la Ste. Enfanc&

et qui devraient s'*en mettre avant moi. Elles ne

la connaissent pas. . .

.

11 n'y a donc pas de prétextes qui tiennent

devant cette Œuvre. Elle est si belle, si facile,

qu'à moins d'avoir un cœur fermé à tout bien,

on ne peut lui refuser son adhésion.

lOo. APPEL EN" FAVMUR DES ENFANTS INFIDÈLES,
ET SPÉCIALEMENT DE CEUX DE LA CTIINE.

Le malheur des enfants infidèles n'a pas plu-

tôt été connu que des milliers de voix se sont

fait entendre. Les missionnaires surtout, arri-

vés sur le lieu du carnage, ont poussé les cris

les plus lamantables. Il faudrait lire dans les

Annales de l'Œuvre les lettres si touchantes par

lesquelles ils pressent les fidèles de tout âge,

de tout sexe, de toute condition, de venir au

secours de ces petits infortunés. Mais comme
dans un apperçu si court, il est impossible d'en

\
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reproduire mémo des fragmentf=<, qu'on lise du

moins en terminant les paroles de Tévêque

missionnaire et fondateur.

" Voici ces pauvres petits enfants, s'écrie ce

" St. Evéque, en s'adressant à toutes les âmes
" '^'însibles, et particulièrement à celles des

" mères, voici ces pauvres petits enfants dont

*' nous vous demandons le salut. Voyez-les,

** malgré la distance, voyez-les élevant, étendant

" vers vous leurs mains suppliantes..» Vous
" demandant, non plus seulement la vie de ce

" monde, mais vous demandant surtout le bap-

" tême. . . Ils mourront, A, jamais privés de la

" vue de DieLi, si vous les abandonnez... Ils

" mourront par centaines de viillters, étouffés,

" noyés, écrasés, dévorés tout vivants par les

" chiens et les pourceaux!... Ils vivront, au
" contraire, si par une légère aumône, soigneu-

" sèment recueillie, vous leur créez un trésor

*' de rachat et d'éternel bonheur.

" Ils viveront, monuments vivants de votre

" charité, ils ^ iveront grandissant comme vos

" enfants, et, \)nr leur prières, ne cessant d'at-

*' tirer sur eux et sur vous des grâces nouvelles,

" ou bien mourant en grand nombre, mais
*' couverts du sang et des mérites de Jcsus-

" Christ, le ciel recueillera pour vous, pour vos

" enfants, cette riche moisson de petits anges...

" Ils veilleront sur vous, sur tout ce que vous

" avez de plus cher, revenant se mêler à vos
'^ grands jours de fêtes, à ceux de vos enfants...
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*' Oui, l'œil de votre fui pourra !es recoiiiiaîlrc...

" Ils vous accompagneront au banquet sacre,

" vous protégeront dans vos périls... Au dernier

" combat de la vie, ils vous fortifieront ; ils

'-'- viendront vous introduire dans la commune
" patrie. . . et là, là môme où tous les désirs

" s'éteignent dans le parfait bonheur, ils aug-

" meiiteront le vôtre de toute la félicité dont

" vous les verrez jouir éternellement."

li<
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' Les Cèdre.^.
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XIBAGE DES NOMS AU SORT.

.'^N-<.V^-W^% ^-^•»>,>,

Lo tir.ifi;o des NotnH de Bnpthnfiit ro fait une fois par nn scv.i-

Icinuiit. Il Bc fiiit onliimiremetit i\ la Huite d'une fc o de la

Sainte Enfancu, ou dans uuo réiinioii spôciule.

Cliiuino Douziino tire sépuiémont. Diind chaque Douzaine

3 noms stuileinont, sur 12, sont proclamée ; ce sont ceux que le

sort u favorisés.

Ces noms sont inscrits sur une feuille comme suit, ot envoyiSs

en Cliine pour être donnés aux enfans à baptiser.

Paroisse do

NOMS DK BAl'TEME FAVORISES PAR, LE 80UT,

i
Garçons.

7 Joseph,

4 Pierre,

Etc.

Filles.

9 Marie,

7 Rose,

Etc.

Voyez le No. 40 des Annales. Chaque associé ne donne qu'un

seul nom do Baptême, et quand le môme nom se retrouve dans

plusieurs Douzaines, on indique par le chiffre combien de fois il

a été répété.

Le tirage peut se faire ain^i ; On met dans une urne 1 2 petits

papiers blancs; sur 3 seulement on écrit Sainte Enfance. Chaque

enfant tire ; on fait tirer un de ces papiers qu'on a eu soin do

plier. Ceux qui ont l'inscription Sainte Enfance sont ceux qui

gagnent ; on inscrit alors leurs noms. Quand la le Douzaine a

tiré, la 2e tire, et ainsi de suite.

Il y a bien d'autres manières encore de faire ce tirage.

N. ]?.—On apporte l'argent des Douzaines tout cnsomblo. On fait
ponnaitrcon mOmo tciaps le nombre do ces Douzaines, et le nom do ceux
qui Buat à la li'to.



MODÈLE DE IJSTK

]"*oiir u\s i )<>n;/aiiies (1<^ la Sa'inti' Enfaire.

Paroiss ". de.

Clicf de Douzaine -Année 185

NOM DES ASSOriES.
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BUT DE LA STE. ENFANCE.

Sauver l'âme et le corps des pauvres petits

enfants Chinois et idolâtres, qui périssent chaque
année par milliers, par centaines de milliers^

dans les eaux des fleuves, ou exposés dans les

rues et sur les places publiques à la voracitu

des chiens et des pourceaux qui les mangent
tout vivants^ tel est le but de la Sic. Enfance,

MOYENS.

Donner un sou par mois seidcment, douze

sous par an et dire tous les jours un Ave Mario,

avec cette invocation : Vierge Marie et St.

Josejyh, priez pour nous et 2^our les 2'i(f^^ivres

petits enfants infidèles, tels sont les moyens.

Impossible de faire un plus grand bien avec

de si faibles moyens.

AVANTAGES.

Obtenir, pour les mèros chrétiennes, que

tous leurs enfants arrivent à la grâce du St.

Baptême
;
pour les enfants, qu'ils fassent une

bonne première communion : avoir part à

toutes les bonnes œuvres dos missionnaires, à

toutes les prières des enfants sauvés, aux

indulgences nombreuses de l'Œuvi-e, tels sont,

et bien d'autres encore, les avantages do cette

belle Association. Qui refuserait de s'en mettre ?

Qui ne s'efforcerait de larépandre ?

A




